


























Il y a plus d’une décennie Tour & Taxis a été désigné 
comme   « zone levier » ou « zone d’intérêt régionale». Il s’agit 
effectivement du développement d’un terri-
toire non bâti de grande importance stratégique. 

Tour & Taxis comprend 38 hectares, l’équivalent de 60 
terrains de football situés au milieu de la zone du ca-
nal et à moins de deux kilomètres du centre historique. 

Le site représente en effet l’un des plus grands atouts de 
la Région pour faire face aux défis structurels de la Région
bruxelloise, des communes directement impliquées, 
Molenbeek-Saint-Jean et Bruxelles-Ville, 
et pour répondre aux besoins les plus urgents des quartiers 
environnants, Vieux Laeken et le quartier Maritime.

T&T, un site privé
Le site appartient à un investisseur immobilier, 
qui souhaite transformer ce terrain non bâti en 
un nouveau quartier. Pour le développement 
de ce site plusieurs plans ont déjà été élaboré : 
schéma directeur, demande de permis, plan par-
ticulier d’affectation du sol (PPAS) … Le PPAS 
qui a été approuvé par le gouvernement régional 
en avril 2017 nous a mené à écrire cette bande 
dessinée. Car ce plan sera déterminant pour les 
futurs projets de construction sur Tour & Taxis. 

T&T, pas de levier
Malheureusement les plans pour l’avenir de Tour 
& Taxis ne répondent pas du tout aux défis ni 
aux besoins urgents des quartiers ni de la région. 

Le PPAS prévoit de rajouter dans ces quartiers à 
forte densité de population pas moins de 371.000 
m² de nouveaux bâtiments allant jusqu’à 24 m 
de hauteur le long de la rue Picard et de 100 à 
150 m de hauteur aux alentours du bâtiment 
de Bruxelles Environnement. Cela est compara-
ble à plus de sept fois la tour du Midi, il s’agirait 
d’une densité jusque-là inconnue pour Bruxelles. 
Dans tous ces bâtiments aucun logement so-
cial n’est prévu. Seuls 11 % de ce projet seront 
dédiés aux logements conventionnés (Citydev). 
En terme d’équipements, les nouvelles construc-
tions ne répondent pas aux besoins des jeunes 
d’aujourd’hui et de demain dans le quartier. Les 5 % 
d’équipements « d’intérêt commun » et de « service 
public » ne sont pas spécifiés. Même les deux nou-
velles écoles promises sur le site ne sont pas garan-
ties, sans parler de projets d’éducation ou d’emploi 
pour les demandeurs d’emploi dans le quartier.

L’avenir que nous voulons pour 
T&T

• T&T comme domaine entièrement 
  accessible  au public
• Un parc public de 9 hectares
• Moins de nouvelles constructions
• 30% de logements sociaux
• 20% de logements conventionnés
• 10% d’équipements public axé 
  spécifiquement 
   sur les enfants et les jeunes
• Un nouveau tracé de tram
• La gare maritime devient un centre de 
  formation comprenant des ateliers de 
  travail et un lieu d’économie sociale
• 50% emplois créés pour les habitants 
  des quartiers environnants
• Opportunités maximales en matière de 
  formation et de travail pour les habitants
  du quartier pendant les travaux de 
  construction et de rénovation
• Travaux phasés

Pour plus d’info au sujet de nos        
propositions voir le site :                        

www.toutpubliek.org

Contactez nous: Toutpubliek@gmail.com
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T&T, une île dans le quartier
Le développement futur risque par ailleurs d’isoler 
Tour & Taxis et de créer une « île exclusive » dans 
le quartier. Les plans pour ce nouveau quartier ne 
prévoient pas le transfert de propriété des voiries et 
des autres espaces publics au pouvoir public. Il n’est 
par conséquent pas sûr que les habitants du quartier 
auront accès au parc promis en tant qu’espace public.

T&T, spéculation & infarctus du 
trafic dans les quartiers avoisi-
nants
Le quartier T&T risque en outre d’augmenter la 
pression sur les quartiers avoisinants. Le plan ac-
tuel ne prévoit pas de mesures complémentaires 
pour empêcher la spéculation immobilière ni la 
hausse des loyers dans la zone. Il n’apporte aucun 
logement social alternatif et abordable pour les 
habitants du quartier ni pour les 44.000 ménages 
sur les listes d’attentes d’un logement social. Dans 
des quartiers où quatre habitants sur cinq sont 
des locataires, une telle approche n’a nullement 
un effet levier, bien au contraire ! Le quartier peut 
s’attendre à un impact négatif du PPAS, soit par de 
fortes augmentations des prix des loyers, soit par 
des inoccupations à cause de la spéculation im-
mobilière ou encore par des locataires qui doivent 
quitter leur logement ne pouvant plus le payer. 
Enfin le tracé de tram qui doit desservir le site de 
Tour & Taxis et qui doit absorber les 15.000 déplace-
ments indivi- duels quotidiens prévus, n’est pas 
p r é v u dans les plans d’investissement 
de la STIB. Dans les quartiers en-
v i - ronnants la voirie est déjà 

largement saturée. Au 
vu des 371.000 m² de 
grand ensemble sup-

plémentaire cette déci-
sion n’est rien de moins qu’une 

négligence coupable. Les
quartiers avoisinants   

 peuvent sans aucun doute 
s’attendre à un infarctus du 
trafic, d’embouteillages 
et de bouchons. 


